
Des mots et des lettres sur la langue française 
 

L’apprentissage d’une langue étrangère est 
toujours important pour élargir son univers de 
pensée. L’information acquise ne peut être 
dorénavant biaisée puisqu’on sait qu’on peut aller 
directement à la source pour la vérifier. Je 
commence donc par remercier mes professeurs de 
langue qui m’ont appris à penser de manière 
ouverte, m’ont guidé tout au long de mes études et 
ont été de vrais entraîneurs au long des concours 
scolaires de langue.  
 

On n’est pas sérieux à 17 ans… commençait son poème Rimbaud. Je me 
souviens, c’était hier dans ma salle de classe au lycée. J’étais élève au lycée le plus 
prestigieux de la ville où Nicolae Iorga, l’historien roumain, avait étudié. Je 
n’étais pas sérieuse à 17 ans, j’étais en train de découvrir le monde en 
commençant avec la découverte de la culture et civilisation françaises. J’ai 
commencé à apprendre le français en écoutant les chansons d’Edit Piaf. Elle me 
fascinait par la force incroyable avec laquelle sortaient les paroles d’un corps si 
petit. L’aventure commence, je me lance dans des lectures des livres empruntés à 
la bibliothèque francophone de Laurian : Proust, Camus, Flaubert et ainsi de 
suite. J’ai participé tantôt à des projets pilots où j’ai eu la possibilité d’interagir 
avec des assistants de langue, tantôt aux fêtes des la langue française où j’ai 
préparé des pièces de théâtre qui m’ont aidé à développer mon talent oratoire.  
 

Toute cette base solide a constitué un pilier dans mon parcours 
universitaire ultérieur. J’ai réussi le concours d’admission à la Faculté de 
Sciences Politiques, Université de Bucarest, dans les 10 premiers étudiants. J’ai 
également eu une bourse d’études Erasmus à l’Université de Liège en Belgique. 
Par la suite j’ai présenté mon travail de fin d’études sur le thème de la protection 
des données à caractère personnel, finalisé avec 9,75. Ceci m’a ouvert la voie à 
des études de master en criminologie à l’Université Libre de Bruxelles 
poursuivies par après d’un autre master en gestion des ressources humaines au 
sein de la même université. Afin de soutenir mes études j’ai travaillé dans un 
centre d’affaires du quartier européen Schuman. 
 

Non dernièrement, l’étude de la langue française m’a permis de mieux 
m’intégrer dans la culture du pays d’accueil et de soutenir mes idées afin de 
pallier les stéréotypes qui circulaient sur les immigrants.  A cette occasion, je 
tiens à remercier mes enseignants et formateurs pour le parcours qu’ils m’ont 
aidé à construire dans la vie.  
 


